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SUCCESSION D'UN AMATEUR ETRANGER. 


CONDITIONS DE LA VENTE. 


Les tableaux seront vendus tels qu'ils sont décrits au catalogue. 

Après l’adjudication on n'admettra aucune réclamation, de quel- 
que chef que ce puisse être. ) 

Les acquéreurs sont tenus de prendre livraison de leurs marchés 
à la fin de chaque séance, contre paiement au comptant du prix 
principal, augmenté de dix pour cent applicables aux frais. 
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les objets aux frais, risques et périls de l'acheteur défaillant. 

On aura le plus grand soin des articles adjugés jusqu’à leur 
paiement et leur livraison; cependant on ne garantit point les 
accidents qui peuvent survenir après l’adjudication. 


La hauteur et la largeur sont indiquées, à la suite de la descriplion de chaque 
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CE CATALOGUE SE DISTRIBUE : 


A BRUXELLES, chez MM. Étienne Le Roy, place du Grand-Sablon, 33. 


A PARIS, » Francis Petit, Expert, rue de Provence. 

» » Goupil et Gie, marchands d’estampes, boulevard 

Montmartre. | 
À LILLE, » Hourez, marchand de tableaux et d’antiquités. 
A MONTPELLIER, » Roger, marchand d'objets d'art. 
A LYON, » Hoëth, marchand d’estampes. 
A MARSEILLE, » Priston et Cie, place Royale. 
A ROUEN, » Billard, marchand de curiosités. 
A ANVERS, » Tessaro, marchand d’estampes. 
A LIÉGE, » Bodson, rue de la Régence. 
A BRUGES, » Bogaerts, imprim.-libraire, rue Philipstok. 
A GAND, » Duquesne, libraire, rue des Champs, 81. 
A LONDRES, » Farrer, New-Bond-street, 106. 
» » Colnaghi, marchand d’estampes, Pall Mall East, 14. 
A NEW-YORK, » H. Baïillière, Broadway, 290. 
A AMSTERDAM, » Roos, Hôtel de Brakke grond. 
A LA HAYE, » Goupil et Ge, Plaats, 14. 
A ROTTERDAM, » Diriksen, marchand de tableaux. 
A COLOGNE, » Héberlé, marchand d’antiquités. 
À BONN, » Van der Kolk et Weber, marchands d'estampes. 
A MUNICH, » J. Oberdorfer, libraire-antiquaire, place de la 
Promenade, 1. 

A VIENNE, » Artaria et Compagnie. 

» » Georges Plack, marchand d'estampes. 
À DRESDE, » Arnold, marchand d'estampes. 
A BERLIN, » Lepke, N.-L., unter den Linden. 
À LEIPSIG, » Brockhaus et Compagnie. 
À FRANCFORT, » Jugell, libraire. 
À HAMBOURG, » Commeter, marchand d'estampes. 
A MANNHEIN, » Artaria et Fontaine. 
A St PÉTERSBOURCG, » Isakoff. 
A ROME, » Durantini, peintre. 
A FLORENCE, » Riccieri. 
A GÊNES, QE Isola, peintre. 
A MILAN, » Vallardi. 
A TURIN, » Bucheron, peinire. 
A VENISE, » sanquirico. 
A GENÈVE, » Managa frères, marchands d'objets d'art. 
A BERNE, » Burgdorfer, marchand d'estampes. 


À BALE, » Schuber et Walz, marchands d'objets d'art. 


AVANT - PROPOS. 


Les tableaux d'anciens maitres, décrits dans ce cata- 
logue, proviennent en grande partie d’une collection 
longtemps célèbre à Amsterdam, où ils ont été réunis et 
conservés durant plus d’un siècle; ils s'offrent done au 
connaisseurs et amateurs avec tout l'attrait de la nou- 


veauté. 


D'autres compositions sont adjointes à cette vente; 
elles proviennent de l’adjudication publique de l’impor- 
tante galerie de M. Van den Schrieck, qui eut lieu à 


Louvain en 1861. 


À l'égard des productions d'artistes modernes et con- 
temporains, également décrites dans ce catalogue, elles 


ont été recueillies et réunies avec autant de goût que de 


M: Ve es 


fact, comme on en peut juger d'après le choix des sujets, 
. . , Q Au st A 
ainsi qu'en raison du mérite des maitres dont elles 


émanent. 


Ces maitres, effectivement, figurent parmi les som- 
mités de l’art contemporain; c’est dire que l'attention 
éclairée des amateurs voulant compléter leurs galeries, et 
des marchands de tableaux, ne peut manquer d’être éveillée 
par une vente qu'ils considéreront, les uns et les autres. 


comme une bonne fortune. 


ETIENNE LE ROY. 


DÉSIGNATION DES TABLEAUX. 
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Le BEGYN (ABRAHAM). 


HAUTE DE BONÉMIENS.. 


Une troupe de bohémiens s'est installée sous une vaste 
tente, dressée contre des ruines, dont une partie se trouve 
occupée par une taverne où stationnent des cavaliers. Au 
premier plan, une dame, aux riches vêtements, cause avec 
une vieille bohémienne, qui porte un enfant sur son dos. 

Au sommet des ruines, s'élève un pigeonnier. À droite, le 
paysage est cerné par une chaîne de montagnes, terminant 
l'horizon. 


Hauteur 78 cent. Largeur 4 mètre. Toile. 


2. BERCHEM (ÉCOLE DE). 
SCÈNE RUSTIQUE. 


Deux vaches, un mouton, une chèvre circulent à travers 
un site accidenté et montueux, sous la direction de deux 
villageois, l'un monté sur une vache, l'autre portant un che- 
vreau. 

A l'arrière-plan, un autre villageois et son âne. Au bord 
du chemin à droite, est assis un mendiant. Plus loin, du 
même côté, deux hommes occupés à pêcher dans une grande 
nappe d’eau, qui complète le paysage. 


Hauteur 60 cent. Largeur 69 cent. Toile. 


M 


8. BERGEN (Dirk VAN DEN). 


ÉPISODE DE LA VIE CHAMPÊTRE, 


Devant une hutte de construction grossière, est ASSIS, AU- 
près d'un tronc d'arbre, un pâtre qui garde un troupeau 
nombreux de vaches, de chèvres, de moutons ; en même 
lemps, il cause avec une villageoise occupée à traire une 


vache. 
Hauteur 49 cent. Largeur 64 cent. Toile. 
4. BERKHEYDEN (G.). 


SCÈNE D'HIVER. 


Au bord d'un canal changé par le froid en couche de 
olace, se dresse une grande tente transformée en cantine. 
De nombreux patineurs se livrent à leur exercice favori. À 
droite, on. voit un traîneau attelé d'un cheval, et dans lequel 
se trouvent trois personnes. 

A gauche, un jeune garçon fait circuler un traineau en mi- 
niature où se trouve assise une petite fille, sans doute sa 
sœur cadette. 


Hauteur 39 cent. Largeur 53 cent. Bois. 


Qt 


BOSSCHE (BALTHAZAR VAN DEN). 


UN ENTÉRIEUR D'ATELIER, 


Voici un atelier vraiment pittoresque avec le piquant dés- 
ordre où se trouvent les nombreux accessoires qui caracté- 
risent parfaitement un intérieur d'artiste. 

À gauche, est assis devant son chevalet un jeune peintre 
qui se détourne afin d'écouter les conseils du maitre. À 


me, De 


droite, plusieurs personnages complètent l'animation de ce 
tableau. 


Hauteur 69 cent. Largeur 86 cent. Toile. 


6. BOSSCHE (BALTHAZAR VAN DEN). 
LA RECHERCHE DU GRAND OLUVRE. 


Un alchimiste, assis à droite, consulte un livre posé sur 
une table encombrée de divers objets, révélant la préoccu- 
pation scientifique du maître. 

Le sol est littéralement jonché de vases, de pots, de fioles 
de toutes les formes. 

À gauche, deux aides ; l'un est assis, il active le feu d’un 
fourneau. 

Dans le fond se trouvent plusieurs disciples tous occupés, 
et qui donnent à ce laboratoire un aspect animé. 


Hauteur 69 cent. Largeur 86 cent. Toile. 
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BOTH (JEAN). 


SITE D'ITALIE, 


Sur une route qui occupe la gauche d'un beau paysage 
italien, et passe sous une arcade en pierre, on voit s'avan- 
cer un paysan monté sur un âne, et que suit une autre bour- 
rique aux longues oreilles. 

À l'arrière-plan, auprès de l'arcade, se trouve adossée à 
des rocs élevés une cantine où s'arrêtent quelques cavaliers. 


Hauteur 48 cent. Largeur 66 cent. Bois. 


Eu. 
8.  BRAKENBURG (RicHarD). 
INTÉRIEUR, 


Une nombreuse société est réunie dans un salon. 

Quatre personnes assises autour d'une table forment le 
principal groupe, parmi lequel on remarque un vieux séduc- 
teur émérite adressant de doux propos à une dame assise au- 
près de lui; le troisième personnage, jeune gentilhomme, 
tend son verre et regarde tendrement la jeune femme remplis- 
sant les fonctions d'Hébé. 

Les autres personnages, assis ou se promenant, paraissent 
occupés de causeries intimes. 

Au premier plan, deux enfants font faire l'exercice à un 


chien. 
Hauteur 55 cent. Largeur #1 cent. Toile. 
CR BREDA (JEAN VAN). 


LA RENCONTRE PÉRILLEUSE., 


Un seigneur et sa femme, montés sur deux coursiers ma- 
gnifiques, sont arrêtés, dans leur course rapide, par la ren- 
contre d'une charrette rustique attelée de deux chevaux. Une 
des bêtes chevalines, une jument, se cabre en même temps 
que le coursier du gentilhomme. A cet aspect, reculent vive- 
ment un villageois et une laitière, qui marchaient auprès de 
la charrette. Mais malgré la rapidité de ce mouvement, la 
laitière tombe. ; 

Plus loin, à gauche, un valet et des équipages de chasse. 

Le paysage s'étend à perte de vue ; il est traversé par une 
rivière, dont le cours l'anime et l’embellit. 

Cette composition reproduit une œuvre de Wouwerman, 


UNIS 


gravée par Moyreau, et qui orne aujourd'hui le Musée royal 
de Dresde. 


Hauteur 45 cent. Largeur 60 cent. Toile. 


10. BREUGHEL (PIERRE). 


Grande composition où figurent de nombreux personnages, 
qui représentent des proverbes flamands. 


Hauteur 1 mètre 18 cent. Largeur 1 mètre 53 cent. Bois. 


1 CALLOT (JACQUES). 


LES PLAISIRA DE L'HIVER. 


Sur une rivière glacée et couverte de flocons de neige, on 
voit de nombreuses personnes attirées autour des tréteaux 
d'un impresario en plein vent, qui jette à la foule son retentis- 
sant appel et ses joyeux luxzi. 

Au centre de la composition, un cheval lancé à toute 
vitesse fait glisser, rapide, un traineau auquel il est attelé. 

Beaucoup de patineurs circulent dans divers sens. 

Sur les deux rives, s'élèvent différentes constructions, 
parmi lesquelles on remarque, à gauche, une grande cha- 
pelle. 


Hauteur 72 cent. Largeur 97 cent. Toile. 


12. CALLOT (JACQUES). 


PENDANT DU PRÉCÉDENT TABLEAU. 


Auprès d'une ville importante, à en juger par ses construc- 
tions, s'étend une vaste plaine recouverte d'une couche de 


TOR. 


glace, au-dessus de laquelle la neige s'est amoncelée en 
flocons. 

Une foule nombreuse anime cette espèce d'étang glacé où 
circulent à l'envi patineurs et traineaux. 

Quelques bateaux se trouvent environnés de glacons qui 
les emprisonnent; et, de distance en distance, s'élèvent des 
perches surmontées de tonneaux de résine, destinés à 
former, le soir, une illumination nocturne. 

À gauche, on voit l'entrée de la ville. 


Hauteur 72 cent. Largeur 97 cent. Toile. 


13. DIEPENBEECK (ABRAHAM VAN). 


LA PURIFICATION. 


La vierge Marie, accompagnée de sainte Anne et de saint 
Joseph, se prosterne devant le grand-prêtre, sur les degrés du 
temple où elle vient accomplir les cérémonies de la purifica- 
tion. 

Hauteur 27 cent. Largeur 22 cent. Cuivre. 


14. DOES (Simon VAN per). 


FACOB ALLANT EN ÉGYPTE, 


Le peintre nous montre le patriarche Jacob qui, avec sa 
famille et ses nombreux troupeaux, quitte la vallée d'Hébron, 
désolée par le fléau de la famine, pour se rendre en Égypte. 

La caravane touche au terme du voyage, comme le prouve 
un paysage à la riche végétation indiquant la prospérité du 
pays où se réfugient les descendants d'Abraham. 

À droite, au premier plan, sur un chameau, deux Jeunes 


Tl 


femmes; une d'elles tient un enfant dans ses bras; viennent 
ensuite un autre chameau et des bœufs conduits par un pâtre; 
ce groupe est précédé par un homme à cheval. 
À gauche, sur un bloc de rocher, signé $S. P. VAN DER 
Dors, 1716. 
Hauteur 46 cent. Largeur 41 cent, Bois. 


15. DOES (SIMoN VAN DER). 
ANIMAUX AU PFATURAGE, 


Dans une prairie que défend une haie, et qui s'étend der- 
rière une habitation rustique, un berger et une hergère assis 
gardent une vache à la robe brune et un troupeau de moutons. 

Sur une route, qui passe devant l'habitation en longeant la 
haie, un pâtre conduit son troupeau. Derrière lui, viennent 
deux cavaliers. 

Un enfant apporte du bois à deux femmes occupées à faire 
du feu dans l'intérieur de l'habitation. 

Le fond du paysage est montueux. 

Signé à droite, sur un trone d'arbre : S. P. V. Does, 1716. 


Hauteur 46 cent. Largeur 42 cent. Bois. 


16. DOV (D'APRÈS GERARD). 
UN INTÉRIEUR. 


Une marchande, assise dans sa boutique, tient ses balances, 
et recoit d'une petite fille le prix d'une vente qu'elle vient de 
lui faire. 

Plus loin, un jeune garçon, portant un panier, Joue avec 
un verdier perché sur un T. 

Plusieurs accessoires achèvent d'animer cette composition. 


Hauteur 48 cent. Largeur 37 cent. Toile. 
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17, DUBBELS (JEAN). 
LE SALUT DU DÉPART, 


À l'entrée d'un port, où s'élèvent à gauche quelques con- 
structions importantes, que dominent les dunes, voguent 
plusieurs navires. 

Dans le nombre, on remarque un trois-mäts qui, avant de 
cingler vers la haute mer, salue le port en tirant un coup de 
canon; une forte brise enfle les voiles du trois-mûts. 

À gauche, sur la grève, plusieurs pêcheurs dans diverses 
attitudes. 


Hauteur 83 cent. Largeur 4 mètre 29 cent. Toile. 


18. GOOL (JEAN VAN). 
SITE RUSTIQUE AVEC PATURAGES, 


Un cours d'eau traverse un site riant et pittoresque ; on y: 
remarque deux pâturages, bien délimités dans leur circon- 
scription respective, où paissent des troupeaux. 

L'un de ces troupeaux, qui se trouve au premier plan, est 
gardé par un pâtre et une bergère qui causent à gauche, 
auprès de rochers élevés. L'autre pâturage se compose d’une 
chaine de collines et de monticules, où l'on distingue une 
habitation champêtre. 

Des montagnes forment le fond de la composition. 


Hauteur 39 cent. Largeur 56 cent. Bois. 


19. GOOL (JEAN VAN). 
LA MARCHE DU TROUPEAU, 


Un pâtre vient de passer avec son troupeau sous une 
espèce de voûte naturelle, formée par des rochers. 


Se 


En tête, marche un bélier noir qui se trouve sur la gauche 
et va s'abreuver à un cours d'eau, tandis que s’avancent 
paisiblement vaches, chèvres et moutons. 

Deux vaches retardataires n'ont pas encore passé sous la 
voûte indiquée plus haut. 

À gauche, se développe et s'étend un riant paysage. 


Hauteur 39 cent. Largeur 56 cent. Bois. 


20. GOOL (JEAN VAN). 
LA PROMENADE. 


Un couple distingué, le mari et la femme, suivent dans 
une pittoresque excursion une route bordée d'arbres, et qui 
traverse l'arrière-plan de la composition, en longeant un 
pâturage, situé à la partie antérieure. Plusieurs vaches et 
des moutons y paissent sous la surveillance d'un pâtre qui 
cause avec une paysanne, occupée à traire une vache. 

Les rayons du soleil répandent une vive lueur et dorent 
l'ensemble du tableau. 


Hauteur 34 cent. Largeur 47 cent. Bois. 


21. GOYEN (JEAN VAN). 
LE RETOUR AU VILLAGE. 


On aperçoit un village, vers lequel conduit une route que 
suivent plusieurs personnes. Dans le fond, s'élèvent différentes 
constructions que domine un clocher. 

À droite, s'étend une vaste prairie bornée au premier plan 
par une éminence. 


Hauteur 34 cent, Largeur 41 cent. Bois. 
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HAGEN (JEAN VAN DER). 


PAYSAGE AVEC ANIMAUX, 


# 


Un cours d'eau sinueux circule à travers un riant paysage 
au sol accidenté et richement boisé. 

À gauche, deux ânes et quelques vaches cherchent leur 
pâture ; à droite, un paysan se livre au plaisir de la pêche. 


Hauteur 47 cent. Largeur 59 cent, Bois, 


23. HUGTENBURG (JEAN VAN). 


SIÈGE DE HUY, 


Le peintre nous montre à l’arrière-plan la ville de Huy, 
que traverse la Meuse dans son cours. 

Sur le devant de la composition, s'élève le camp des assié- 
geants, où l'on voit un général (probablement le duc de Marl- 
borough) entouré de son état-major. 

Les assaillants donnent l'assaut à un fort détaché et à la 
citadelle, situés sur le versant de la montagne à droite, 
tandis qu'à gauche une batterie fait feu sur la ville afin 
d'opérer une diversion. 


Hauteur 69 cent. Largeur 86 cent. Toile. 


24. HUGTENBURG (JEAN Van). 


LE REPAS CHAMPÉÈTERN. 


Dans un paysage, où la nuance du feuillage annonce l'au- 
tomne, des gentilshommes et des dames sont assis autour 
d'une table derrière laquelle on voit une voiture attelée. 
D'autres personnages, qui dansent dans la prairie voisine, au 
son des instruments, animent encore ce tableau, où se trouvent, 
à l'avant-plan, des domestiques tenant des chevaux par la bride. 


Hauteur 52 cent. Largeur 66 cent. Toile. 
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- 05. JORDAENS (JACQUES). 


LA FÔTE DES ROIS. 


Composition pleine de gaité et animée d'un grand nombre 
defigures, aux faces enluminées et épanouies par une joie des 
plus bruyantes. 

Parmi ces figures, toutes dignes d'attention, la plus remar- 
quable est celle du roi de la fève, bon gros réjoui qui s'apprête 
à boire, tandis que la folie, d'un côté, lui prodigue ses caresses, 
et que de l’autre la reine lui présente un gâteau. Un buveur, 
placé derrière le roi, lève son verre pour crier : Le roi boit ! 

Unautre, placé à l'extrême gauche, quitte sa pipe et va boire 
le liquide contenu dans la canette qu'il tient de la main gauche. 

Sur une chaise à gauche, est un verre renversé près du 
plat où se trouvent des débris du gâteau de la fète. 

Un chien, au centre du premier plan, montre sa têle en 
regardant le fumeur. 

Hauteur 4 mètre 20 cent, Largeur t mètre 65 cent. Toile. 
26. JORDAENS (ÉCOLE DE JACQUES). 


L'EXORCISME, 


Devant un édifice monumental, saint Martin, revêtu de ses 
ornements ponlificaux, exorcise un possédé, qui se tord en 
proie à d’atroces convulsions. 

Des gens du peuple, qui s'efforcent de contenir les mouve- 
ments désordonnés de cet homme, crient : au miracle! avec 
des transports d'admiration. Au balcon de l'édifice au pied 
duquel se passe cet épisode, apparait le proconsul romain, 
suivi d'un esclave. 

Reproduction en petit du tableau de Jordaens, qui figure 
au Musée royal de Bruxelles, et passe à bon droit pour un 
chef-d'œuvre de ce maitre. 


Hauteur 79 cent. Largeur 58 cent. Bois. 


MAC [FU 


27. KEYSER (THÉODORE DE). 
PORTRAIT. 


La tète couverte d'un feutre noir, avec un costume de 
mème couleur et une collerette à plis, un personnage de 
distinction est assis devant une table sur laquelle repose son 


bras droit. 
Hauteur 48 cent. Largeur 38 cent. Toile. 


28. KLOMP (ALBERT). 
ANIMAUX AU PATURAGE, 


Deux bœufs et deux moutons paissent dans une prairie, dont 
la gauche est ombragée par un massif d'arbres. Dans le fond, 
d'autres animaux. 


Hauteur 22 cent. Largeur 28 cent. Bois. 


29. KONING (PHILIPPE DE). 
JOSEPH ET SES FRÈRES, 


Les fils de Jacob se sont arrêtés dans une oasis, pour 
vendre à des marchands ismaélites leur frère Joseph. 

Le peintre a représenté ce sujet biblique dans le style de 
Rembrandt. 


Hauteur 49 cent. Largeur 64 cent. Toile. 


30. KONING (Pnirippe DE). 
PAYSAGE HOLLANDPAIS. 


À l'avant-plan, près d'une eau stagnante qui s'étend sur 
toute cette partie antérieure du tableau, des moines chemi- 


LE ROUE 


nent tranquillement. Ils sont suivis d'un chien et d'un âne 
que conduit une paysanne avec un panier sur la tête et ac- 
compagnée d'un enfant. 

Au delà de l'étang, on voit un chemin bordé à gauche par 
des arbres et parcouru par des pâtres avec leurs troupeaux ; 
il y passe aussi une charrette. 

Entre les taillis, on aperçoit un château et un village ; le 
clocher domine les habitations qui l'entourent. Au fond, se 
dessine un riant paysage. 

Provient de la vente KR. 


Hauteur 63 cent. Largeur 79 cent. Toile. 


31. LE DUCQ (JEAN). 
L'ÉLÉGANTE VISITE AU CORPS-DE-GARDE, 


Plusieurs officiers et soldats, en brillant costume de mous- 
quetaires, sont réunis dans un corps-de-garde visité par des 
dames de la haute société. 


Hauteur 32 cent. Largeur 45 cent. Bois. 


32. MAAS (NicoLAS). 
PORTRAIT, 


Portrait d'homme dont la figure est encadrée de longs 
cheveux retombant sur les épaules. Il est vêtu d’une houppe- 
lande brune, ouverte sur la poitrine et serrée à la ceinture. Il 
est vu presque de: face, la main droite sur la hanche, la 
gauche passée dans sa houppelande et le coude appuyé sur 


une colonne. 
Hauteur 55 cent. Largeur 46 cent. Toile. 
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83: MAAS (NicorAs). 
PORNIANT, 


Portrait de femme, vue presque de face, le bras droit 
appuyé sur une balustrade en pierre. Ses cheveux retombent 
en boucles ; elle porte un collier et des pendeloques en perles 
fines. Sa robe de soie est fermée par une agrafe. Des 
manches courtes et bouffantes laissent ses bras à découvert, 
et un manteau est jeté négligemment sur son épaule droite. 


Hauteur 55 cent, Largeur 46 cent, Toile. 


34. MAAS (Dirk). 
HALTE DE CAVALIERS. 


Près d'une tente se sont arrêtés des cavaliers ; l'un d'eux, 
descendu de sa monture, embrasse une grosse servante assise 
sur un escabeau à l'entrée de la tente, et qui résiste vigou- 
reusement à cette brusque familiarité. 

Une servante, un verre à la main, rit de cet épisode; et 
un jeune garcon d'écurie tient la bride du cheval du galant 
soldat. Les trois autres cavaliers en selle attendent que leur 
camarade les rejoigne pour se mettre en route. Un des che- 
vaux frappe la terre du pied, avec un mouvement d'impa- 
tience. Deux chiens placés devant les cavaliers se livrent à 
de joyeux ébats. 

À gauche, un fantassin couché ; et tout près, une femme 
qui allaite son nourrisson. 

Dans un ravin, une charrette chargée de foin que traînent 
trois chevaux. Au fond, un camp. L’horizon est terminé par 
des montagnes. 


Hauteur 50 1/2 cent. Largeur 63 cent, Toile. 
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90. MAAS (Dirk). ae 
SCÈNE DE LA VIE MELITAIRE,. 


À droite, s'élève une cantine, dont des branches d'arbre 
soutiennent la tente. | 

Un officier solde son écot à une paysanne. L'oflicier pose 
son bras gauche sur l'épaule de la femme, à laquelle il adresse 
une plaisanterie qui provoque chez elle un accès de rire. 

Au fond de la tente, une servante remplit un pot de grès à 
un tonneau de bière. 

Sur le sol, quelques ustensiles. Un chien ronge un 0s. 

Trois cavaliers sont arrêtés auprès de la tente ; un d'eux, 
un trompette, sonne le boute-selle. Un garcon d'écurie aux 
vêtements en lambeaux tient le cheval du chef. 

À gauche, est assis sur le sol un soldat accablé de fatigue ; 
il tient la bride de son cheval. Au fond s'élève le camp. 

Hauteur 50 4/2 cent. Largeur 63 cent. Toile. 


QE 


36. MEER (Jean Vax DER), de Delft. 
VUE INTÉRIEURE DU JARDIN D'UN COUVENT.,. 


Il est placé sur le penchant d'une colline ; à gauche, sur un 
plan élevé, une église dont on ne voit qu'une partie à plu- 
sieurs étages. 

Au milieu du jardin, deux moines longent une habitation 
enclose par des haies vives qui occupent la gauche. 

À droite, dans une prairie, des biches, et, sur un plan plus 
élevé, un jardin circulaire étagé. 

Au delà du mur d'enceinte, qui est peint en rouge, crois- 
sent des arbres dont le feuillage épais masque, en partie, la 
vue des bâtiments avec tourelles. 

Dans le fond on remarque une église. 


Hauteur 55 4/2 cent. Largeur 43 cent. Toile. 
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SE MOOR (KAREL DE). 
AGAR ET ISMAET, 


Agar et son fils Ismaël s'éloignent de la demeure du 
patriarche Abraham, qui est là debout, inflexible, malgré les 
larmes de la malheureuse mère chassée avec son enfant ; Sara 
debout, sur le seuil de l'habitation, veille à l'exécution de la 
sentence qu'elle a imposée au patriarche. 


Hauteur 85 cent. Largeur 97 cent, Toile. 


38. MOREELSE (Paur). 
PORTRAIT. 


Portrait en pied d'une dame aux cheveux blonds bouclés. 
Elle porte une ample collerette et des manchettes garnies 
d'une large dentelle, qui se détachent vivement sur sa robe 
noire, garnie de passementeries de la même couleur. Elle a un 
diadème, un collier et des bracelets en perles fines, et tient 
à la main un médaillon. 


Hauteur 59 cent. Largeur 43 cent. Toile. 


39. MOREELSE (PAUL). 
PORTRAIT. 


Portrait en pied d'un seigneur vêtu d'un costume de soie 
noire, garni de passementeries de la même couleur. Son 
ample collerette, garnie d'une large dentelle, fait ressortir 
sa figure expressive encadrée de longs cheveux bruns ; il 
porte des manchettes pareilles à la collerette et tient à la 
main son feutre noir. 


Hauteur 59 cent, Largeur 43 cent. Toile. 


Hope 


40. MOSTAERT (Gizxis). 
SUSET RELIGIEUX. 
Triptyque représentant le Christ sur la croix. Au pied 


de l'instrument du supplice du Rédempteur, est agenouillée 
Madeleine. 


A gauche, la Vierge Marie et deux des pieuses femmes, 


que leur deuil associe au erand drame du Golgotha. A droite, 


saint Jean, le disciple chéri du Sauveur. 

On aperçoit, dans le lointain, des cavaliers qui rentrent à 
Jérusalem par une porte fortifiée. 

Sur le volet de gauche, l'artiste a peint le Christ montré au 
peuple. 

Sur le volet de droite, l'inhumation de Jésus. 

A l'extérieur des volets sont représentés, en cainaïieu, à 
droite St-Francois aux Stigmates et à gauche un autre saint. 


Hauteur 37 cent. Largeur 27 cent. Bois cintré. 


41. NEER (AaART VAN DER). 
EFFET DE NUIT, 


La nuit a étendu son voile sur un paysage fortement boisé, 
et le tient plongé dans une obseurité profonde. 

La lune vient d'apparaître au haut du ciel, et ses pâles 
rayons projettent une timide clarté qui seule peut encore faire 
distinguer les objets. 

A droite et à gauche, s'élèvent des arbres de haute futaie, 
laissant voir entre leurs troncs quelques habitations cou- 
vertes en chaume. 

A l'une d'elles, occupant le second plan, à gauche, brille 
une lumière à une petite fenêtre. 

Au premier plan, de ce côté, se présente l'entrée d'un bais 
vers lequel un homme se dirige. 

La lune se reflète dans une flaque d'eau occupant le centre 
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du premier plan, qui reste dans la demi-teinte ; les cimes des 
arbres et de nombreux nuages dont le ciel est chargé ne 
permettent pas à la lumière de s'étendre au loin. 

Hauteur 36 cent. Largeur 63 cent. Toile. 


Vente Van den Schrieck, à Louvain, 1861. 


42. POEL (EGBERT VAN DER). 
LE RETOUR DES PÉCHEURS. 


Sur la plage de Scheveningen, viennent d'aborder quel- 
ques chaloupes de pêcheurs, qui s'empressent de débarquer 
le poisson qu'ils ont pris. À gauche, le clocher du village 
domine les dunes. Les rayons argentés de la lune éclairent 
vivement le tableau. 


Hauteur 31 cent. Largeur 26 cent. Bois. 


43. POMPE (G.). 
SCÈNE MARITIME, 


A l'entrée d’un port hollandais, voguent plusieurs navires 
que la violence du vent agite et soulève sur une mer houleuse. 


Hauteur 31 cent. Largeur 38 cent. Bois. 


44. POTTER (ÉcoLE DE PAUL). 
UNE ESPIÈGLERIE RUSTIQUE,. 


Devant une habitation champêtre, se trouvent trois vaches, 
Une jeune paysanne, occupée à traire une des vaches, pour 
se venger des lutineries d'un villageois, lui fait jaillir au 
visage un jet de la liqueur lactée. 

Un peu en arrière, on voit un vieux campagnard, qui rit 
gaiment de cette espièglerie. À gauche de l'habitation, paît 
tranquillement une autre vache. 


Hauteur 38 cent. Largeur 48 cent. Bois. 


2000 
45. ROOS (Henri). 
LE REPOS DU PATRE, 


Au pied des ruines d'une ancienne construction, où l'on 
remarque un grand vase décoré de bas-reliefs, est assis un 
pâtre qui caresse son chien, en gardant son troupeau, 


composé de deux ânes, d'une vache et de déux moutons. 
Hauteur 56 cent. Largeur 42 cent. Toile. 


AO: RUBENS (PIERRE-PAUL). 


LA DESCENTE DE CROIX. 


Joseph d'Arimathie, homme riche et de considération, 
étant allé trouver Pilate, lui demanda le corps de Jésus, ce 
qui lui fut accordé. Ayant done acheté un linceul, il se rendit 
au lieu du supplice, et, avec l'assistance de Jean et de Siméon, 
il détacha le corps et le descendit avec soin jusque dans les 
bras de la Vierge et de sainte Madeleine, afin de l'ensevelir. 

Saint Jean, vêtu d’une ample robe rouge, soutient dans ses 
bras, avec une vigilante précaution, le corps précieux de son 
divin maître, et descend lentement de l'échelle qui lui a 
servi pour monter au sommet de la croix. 

Au haut d'une autre échelle dressée derrière saint Jean, le 
riche Siméon, enveloppé d'une large houppelande jaune garnie 
de fourrure, sur laquelle retombe une pèlerine de velours 
bleu également doublée de fourrure, soutient le Christ par 
l'épaule droite. 

Enfin, sur une troisième échelle placée à gauche, et d'où 
il descend avec précaution et une lenteur calculée, Joseph 
d'Arimathie, ayant un bout du linceul retenu autour de son 
cou, tandis que l’autre est passé autour du corps du Fils de 
Dieu, aide efficacement à transporter sans secousse ce précieux 
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fardeau. Il est revêtu d'une ample pelisse verte; ses yeux 
uivent avec une inquiète vigilance les moindres mouvements 
du corps de Celui dont il fut en secret le disciple. 

Au pied de la croix, la Vierge, enveloppée dans une robe 
lilas et la tête couverte d'un long voile noir, recoit dans ses 
bras les restes inanimés de son fils. Les traits de son visage 
sont visiblement altérés par la douleur, mais ils n’en restent 
pas moins empreints d'une sublime résignation. 

Auprès de la Vierge, sainte Marie-Madeleine, un genou en 
terre, les yeux baignés de larmes, ses blonds cheveux flot- 
tant sur ses épaules, se montre habillée d'une robe de soie 
rouge, sur laquelle est jetée une écharpe noire ; elle tient le 
bras du Christ de la main gauche, et de la main droite elle le 
supporte sous l'épaule. 

Cette production se recommande par la touche vigoureuse 
et le coloris brillant qui distinguent si éminemment les 
œuvres de Rubens. 


Hauteur 4 mètre 47 cent. Largeur 80 cent. Bois. 


Ce tableau provient des collections de feu MM. De Kers- 
maeker et Van Parys, à Bruxelles, où il fut acheté à l'amiable 
par M. Héris, et de la vente Van den Schrieck, à Louvain, 
1SG1E 


AT. RUBENS (PIERRE-PAUL). 
SAINTE CATHERINE APRÈS SON MARTYRE. 


Dans un caveau où se voient encore des instruments de 
supplice, deux anges sont descendus du séjour céleste pour 
venir recueillir les restes inanimés de sainte Catherine après 
son martyre. 

L'ange de droite, enveloppé dans une robe bleue sur laquelle 
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flotte une draperie jaune, est agenouillé ; il tient sur un linge 
blanc, dans ses deux mains, la tête de la sainte. 

La mort a détruit la beauté de ce visage, et les cheveux 
blonds retombent longs et flottants jusqu'à terre, imprégnés 
d'un sang précieux. 

L'ange de gauche est couvert d'une robe rouge sur laquelle 
repose une draperie verte: le corps penché en avant et à demi 
agenouillé, il saisit le corps de la martyre pour le transporter 
au ciel. 

Une robe lilas, flottant à longs plis, enveloppe ce corps 
frêle et délicat qui n’a pu obtenir grâce devant ses bourreaux, 


et qui est tombé sous un glaive impie. 


Les bras sont croisés et liés encore par les cordes qui ont 
servi au cruel supplice. 

Cette scène des plus émouvantes, et qui nous saisit d'une 
sainte horreur, est éclairée par quelques rayons d'une lumière 
divine. 
D'après des notes laissées par M. Désiré Van den Schrieck, 
ce tableau serait l'une des trois pièces qui ornaient le gradin 
du maître-autel de l'église de Sainte- Walburge, à Anvers, où 
était placée la célèbre Érection de la Croix, l'un des chefs- 
d'œuvre de Rubens. 


Hauteur 69 cent. Largeur 1 mètre 4 cent. Bois. 


Vente Van den Schrieck, à Louvain, 1861. 


48. RUBENS (ATTRIBUÉ A PrerRE-PAUL). 


SUJET MYTHOLOGIQUE. 


Dans un paysage montagneux et boisé, Mercure est assis 
sur un rocher, et vient, en jouant de la flûte, de charmer 
Argus qui, ne pouvant résister au sommeil qui l'accable, s'ap- 
puie contre un arbre et s'y endort d'un profond sommeil. 


DUT: 


Mercure en profite pour lui dérober une partie du troupeau 
qui lui avait été confié, et surtout la vache To, que l'on voit 
près d'Argus, et en partie cachée par l'arbre et les rochers. 

Sur la montagne au loin, un pâtre est assis et garde un 
troupeau. 

Reproduction du tableau de Rubens du Musée de Dresde. 


Hauteur 57 1/2 cent. Largeur 79 cent. Bois. 


49. RUBENS (D'APRÈS PIERRE-PAUL). 
L'ASSOMPTION. 


La Vierge Marie monte au séjour éternel, portée sur des 
nuages soutenus par des anges. 

Sur la terre, on voit un groupe de saints et de saintes, 
entourant la tombe ouverte, que vient de quitter la glorieuse 
Élue. Une sainte montre une rose dans toute sa fraicheur 
qu'elle à trouvée dans le linceul de Marie. 

Réduction ancienne du tableau de Rubens, qui décore le 
maitre-autel de l'éghise de Notre-Dame, à Anvers. 


Hauteur 63 cent. Largeur 47 cent. Cuivre. 


50. RUBENS (ÉCOLE DE PIERRE-PAUL). 


ÉPISODE DU JUGEMENT DERNIER, 


Des anges, armés de la foudre et des éclairs, instruments 
des punitions divines, précipitent au fond de l'enfer une masse 
de réprouvés, qui tombent au pouvoir d'une légion de 
démons. 

Au bas du tableau, on aperçoit une véritable armée 
d'animaux féroces, extraordinaires, qui se disposent à s'achar- 
ner sur la proie livrée à leur rage. 


BAT". PR 


Réduction du grand tableau de Rubens, ayant servi pour 
la gravure faite par Visscher et qui se trouve dans la Pina- 


cothèque, à Munich. 
Hauteur 4 mètre 20 cent. Largeur 93 cent. Toile. 


51. RUBENS (D'après PIERRE-PAUL). 
JARDIN D'ANMIOUR. 


Dans un beau jardin, qui se développe auprès d'une con- 
struction monumentale, on voit un grand nombre de per- 
sonnes aux vêtements somptueux, et qui semblent entièrement 
soumises aux caprices et à l'influence des amours qui circu- 
lent en maîtres et règnent sur toutes les volontés de leurs 
sujets, presque de leurs victimes. 

Reproduction du petit tableau de Rubens, connu sous le 
titre de Jardin d'amour. 


Hauteur 47 cent. Largeur 71 cent. Bois. 


52. SNYDERS (FRANCOIS). 
LA FRUITIÈRE. 


Une villageoise, vêtue de son casaquin rouge, est debout 
et semble montrer à quelque pratique qui se trouve en dehors 
du tableau, des rameaux de vigne ou pampres quelle tient 
dans sa main droite, et auxquels sont encore attachées de 
superbes grappes de raisin. 

De son bras gauche elle retient, appuyée contre sa hanche, 
une corbeille dans laquelle sont placées des grappes transpa- 
rentes de raisin blanc, et d'appétissantes grappes de raisin 
noir, au milieu desquelles se montrent des pêches aux cou- 
leurs vives et à la peau veloutée. 
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À droite, on remarque un panier contenant de magnifiques 
choux cabus, puis des choux-fleurs et une énorme calebasse 
non encore à maturité. | 

À gauche, sur une table, reposent un saladier en faïence à 
fleurs bleues et une terrine en terre brune ; dans le saladier 
sont réunies de belles poires entremèêlées de quelques feuilles ; 
des nèfles en grand nombre sont amoncelées dans la terrine. 

Une des poires est tombée sur la table, où se trouvent 
également plusieurs amandes encore renfermées dans leurs 
coques. 

Enfin, dans un panier, que l'on voit tout à fait à gauche, 
sont pêle-mêle des poires et des pommes. 

Cette composition, d'une touche vigoureuse, est exécutée 
avec une vérité frappante. 


Vente Van den Schrieck, à Louvain, 1861. 


Hauteur { mètre 45 cent. Largeur 1 mètre 98 cent. Toile, 


53. SCHALKEN (GOoDEFROID). 


PORTRAIT. 


Un jeune homme, assis et tenant un livre dans ses mains, 
semble absorbé par la lecture. 


Hauteur 17 cent. Largeur 15 cent. Bois. 


04. TENIERS. 


INTÉRIEUR, 


Dans un intérieur, un soldat est occupé à mettre ses bottes. 


Hauteur 25 cent. Largeur 32 cent. Toile. 
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PE TERBURG (GÉRARD). 


PORTRAIT. 


Voici le portrait d'une dame de haute distinction, à la lon- 
que chevelure blonde, dont les boucles retombent sur une 
pèlerine blanche, garnie de dentelles. 

Elle porte une ample robe de soie noire, entrouverte et 
qui laisse apercevoir son corsage brodé et sa jupe de dessous. 


Hauteur 45 cent. Largeur 36 cent. Toile. 


06. ULFT (JacoB VAN DER). 
PALAIS ET VILLE, 


De nombreux ouvriers se livrent aux divers travaux 
qu'exige ja construction d'un palais, qui s'élève à gauche. 

À droite, à l'arrière-plan, un large fleuve traverse une ville 
et passe sous un pont qui se compose de plusieurs arches. 

Des montagnes forment le fond du tableau. 


Hauteur 40 cent. Largeur 63 cent. Bois. 


57. VENIUS (Orro). 
SCÈNE DE LA PASSION. 


Le Christ avec une couronne d'épines et les mains liées. 


Hauteur 40 cent. Largeur 31 cent. Bois. 


58. = VINCKENBOOMS (Davip). 
L'INONDATION. 


Une grande inondation envahit, pendant la nuit, un village 
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dont les malheureux habitants, réveillés en sursaut, abandon- 
nent à la hâte leurs maisons, et se réfugient, presque tous à 
demi nus, sur des cimes escarpées, où du moins ils sont à 
l'abri du fléau destructeur. 

Quelques villageois emmènent et sauvent dans leur fuite 
leurs bœufs et leurs moutons. 


Hauteur 27 cent, Largeur 37 cent. Bois. 


09. VRIES (RENIER DE). 
PAYSAGE ET SCÈNE DE CHASSE, 


À l'entrée d'une forêt ombreuse, s'élèvent les ruines d’une 
imposante construction, au pied desquelles passe un sentier 
que suit au galop de son cheval blanc un gentilhomme, pré- 
cédé d'un piqueur. On voit dans le fond les différentes mai- 
sons d'un village que domine le clocher de l’église ; enfin un 
chasseur avec ses chiens et quelques autres personnages 
achèvent d'animer ce paysage parfaitement composé et très- 


bien rendu. 
Hauteur 46 cent. Largeur 62 cent. Bois. 


60. VRIES (RENIER DE). 
VUE D'UNE FORÊT. 


Au cœur d'une forêt, on remarque deux cabanes aux toits 
de chaume, de l'aspect le plus pittoresque ; sur le chemin un 
paysan, les bras derrière le dos, cause avec deux femmes 
assises. Un cavalier, suivi de ses chiens, sort de la forêt, et 
un individu placé devant lui le renseigne sur la direction 
qu'il doit suivre. 


Hauteur 46 cent. Largeur 62 cent. Bois. 
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61. WEENIX (JrAw). 
NATURE MORTE, 


Dans la pénombre produite par d'épais massifs qui occupent 
la gauche d'un parc que l'on voit se dessiner au loin, vers la 
droite, où se montre une habitation seigneuriale, sont sus- 
pendues quelques pièces de gibier, au-dessus d'un coq, au 
blanc plumage, et dont la tête, ornée d'une crête superbe, 
repose à terre. | 

À côté de deux perdreaux, aux plumes légères, un lièvre, 
attaché par les pattes, retombe jusque sur le sol, où sa tête 
vient reposer non loin d'une corbeille renfermant des pêches 
et des grappes de raisin. 

A terre on voit une pêche et deux abricots ; au-dessus du 
groupe est juché un bouvreuil, et sur la droite voltige un 
chardonneret. 

Des pavots lilas et un pavot rouge à fleur double, ornés de 
leurs feuilles largement découpées, viennent encore embelhr 
cette riche composition. 


Vente Van den Schrieck, à Louvain, 1861. 


Hauteur 1 mètre 13 cent. Largeur 97 cent. Toile. 


62. WERFF (ADRIEN VAN DER). 
PORTRALT. 


L'artiste représente une dame assise, près d'une habita- 
tion; son bras gauche repose sur un châle qui recouvre une 
tablette en pierre. Elle a des cheveux blonds, qui sont frisés et 
relevés avecsoin. Une draperie orange voile en partie sa robe 


bleue. 
Hauteur 47 cent. Largeur 38 cent. Toile. 
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63. WILS (JEAN). 
PAYSAGE. 


Au premier plan dun paysage au terrain montueux, 


sétend une pièce d'eau peu profonde que traverse un trou- 


peau de vaches et de moutons dont le berger s'est arrêté 
pour causer avec une paysanne. 

D'autres personnes et quelques animaux ajoutent encore à 
l'animation de ce site. 


Hauteur 40 cent. Largeur 52 cent. Bois. 


64. WOUWERMAN (PuiLrppr). 
DÉPART POUR LA CHASSE AU FAUCON. 


Un cavalier en riche costume, monté sur un cheval blanc 
moucheté, tient en laisse un chien qui cherche à s'échapper 
pour aller attaquer un autre chien tenu par un valet placé à 
droite près d'une fontaine. 

À côté du cavalier, une dame, montée sur sa haquenée 
brune ; dans le fond, à gauche, d'autres personnages. 


Hauteur 33 cent. Largeur 42 cent. Bois. 


65. WOUWERMAN (PIERRE.) 
UNE HALTE DE CHASSEURS, 


Plusieurs cavaliers, et une dame montée sur une haquenée 
blanche, stationnent à la porte d'une auberge où ils viennent 
de boire le coup de l'étrier. 

Un des cavaliers à mis pied à terre pour payer l'écot de 
la caravane, Un autre chasseur joue avec un faucon. 


Hauteur 32 cent. Largeur 42 cent. Bois. 
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66. WOUWERMAN (PIERRE). 
LA BIENVENUE, 


À droite, s'élève une habitation seigneuriale. Un page, le 
chapeau à la main, souhaite la bienvenue à un personnage 
qui conduit par la bride son cheval à la robe blanche et 
brune, dont il vient sans doute de descendre. 

À côté de ce groupe, on voit une dame au riche costume, 
montée sur une haquenée blanche. Près de cette dame, un 
chien; et en arrière, un valet qui lui apporte un verre de vin. 

D'autres figures animent encore le sujet. 


Hauteur 36 cent. Largeur 44 cent. Bois. 


673 ÉCOLE DE BRUGES. 


PORTRAIT, 


L'artiste a reproduit l'image de Philippe le Bon, duc de 
Bourgogne, sous le règne duquel l'École de peinture de 
Bruges brilla du plus vif éclat. 

On lit cette inscription dans la partie supérieure du por- 
trait : 

Philippe le Géant, fils du petit-fils du roi Jean. 


Hauteur 37 cent. Largeur 26 cent. Bois. 
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ÉCOLE MODERNE. 


68. CHAVET (Vicror). 
SCÈNE D'INTÉRIEUR. 


Une conversation se trouve engagée entre deux person- 
nages, l'un en redingote à rayures, avec un gilet rouge, une 
culotte noire, assis à droite, le coude reposant sur une table 
et ie menton dans la main. Il écoute son interlocuteur, qui 
est debout en face, un tricorne sur la tête et vêtu d'une 
redingote grise. Sur la table, on voit des papiers, un verre, 
deux bouteilles. Par terre, un tabouret, une canne et un 


tricorue. 
Hauteur 24 cent. Largeur 19 cent. Bois. 


69. DE BLOCK (EUGENE). 
LA LORETTE. 


Elle est assise au milieu d'une chambrette modestement 
meublée, et s'occupe avec un soin minutieux de lacer sa bot- 
tine, le détail le plus important de sa toilette. 

Le soleil éclaire vivement le sujet, et plusieurs accessoires 
complètent cette charmante composition. 


Hauteur 50 cent. Largeur 38 cent, Bois. 


70. FAUVELET (JEAN). 
LE GUITARISTE, 


Un jeune artiste, en manches de chemise, avec un gilet 
blanc et des culottes brunes, accorde avec soin sa guitare. 


A gauche, sur la tablette d'une petite fenêtre ouverte, se 
dresse un pot de giroflées en fleurs, comme pour joindre les 
harmonies de la nature à cet épisode où la jeunesse et la 
musique semblent rivaliser de charme. 


Hauteur 23 cent. Largeur 17 1/2 cent. Bois. 


QE: FAUVELET (JEAN). 
RÊVERIE. 


Une Jeune femme assise, le dos tourné près d'un petit 
guéridon où l'on voit une tasse, un verre, un sucrier, a laissé 
tomber une lettre, dont la réception et la lecture ont causé 
sans doute la rèverie pénétrante qu'elle éprouve. Une robe 
blanche sur laquelle tranche un mantelet noir, et ses pieds 
posés sur un tabouret, ajoutent à l'abandon plein de charme 
de son attitude. 


Hauteur 24 cent. Largeur 18 cent. Bois. 


72. GALLAIT (Lours). 
L’'ARCHET BRISÉ, 


Un jeune musicien ambulant, les cheveux en désordre, les 
vêtements composés de haïllons, est assis sur un banc de 
pierre ; il s’'abandonne à un accès de désespoir, que mani- 
festent ses mains jointes et ses joues baignées de larmes. A 
ses pieds git son archet brisé, il le contemple avec douleur, et 
sur ses genoux repose son gagne-pain, son violon, mainte- 
nant muet. 

Un des pieds du jeune artiste est enveloppéde bandelettes, 
dénotant une blessure récente, qui achève de compliquer sa 
triste situation. 

Sur le sol, auprès d'un feutre à larges bords, on distingue 
deux pièces de monnaie, qu'on vient de lui jeter. 
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Cette réduction en petit et terminée avec un soin exquis, 
reproduit, dans de moindres dimensions, une œuvre remplie 
d'âme et de sentiment, que le célèbre peintre belge exécuta 
pour une fête artistique, célébrée à Bruxelles, le 5 janvier 1849. 


Hauteur 34"tent. Largeur 25 1/2 cent. Bois. 


73. GUILLEMIN (A.). 
LE JOUEUR D'ÉCHECS, 


Un amateur du jeu d'échecs, en manches de chemise, son 
habit jeté sur un bras du fauteuil où il est assis, se trouve 
devant un table que surmontent un broc, un chandelier et un 
échiquier. Il est là, combinant avec soin un coup victorieux, 
qui le fera triompher d'un redoutable adversaire. Au mur, 
sont appendus un violon et un archet, révélant que la passion 
des échecs se marie au culte de la musique, comme chez le 
célèbre Philidor. 


Hauteur 29 cent. Largeur 22 cent. Bois. 
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74. JACQUE (CHARLES). 


MOUTONS DANS UNE FORÊT, 


Appuyée sur sa houlette, une jeune bergère garde son trou- 
peau qu'elle à conduit dans l'intérieur d’un bois. Au premier 
plan, se trouve une brebis avec son agneau. 


Hauteur 48 cent, Largeur 63 cent. Bois. 


75. KUYTENBROUWER (MaRTINus). 


CASCARE. 


Au bord d'une cascade, dont les flots tombent et se précipi- 
tent vers le premier plan du tableau, sont assis deux hommes 
qui regardent une femme puisant de l’eau avec une cruche, 
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Deux beaux arbres à l'épais feuillage, aux rameaux touffus, 
ombragent le premier plan. Le fond se compose de mon- 
tagnes. 


Hauteur 45 cent. Largeur #1 cent. Toile, 


76. KUYTENBROUWER (MARTINUS). 


EFFET DE CRÉPUSCULE. 


Une pièce d'eau peu profonde traverse la partie à droite 
d'un paysage au terrain accidenté et bien boisé, Quelques 
quartiers de rocs, jetés cà et là, entravent le cours de l'eau. 
À gauche, s'élèvent des massifs d'arbres sur un plateau à 
demi incliné. Le soleil vient de disparaître à l'horizon, comme 
l'indique la lueur affaiblie du crépuscule. 


Hauteur 48 cent. Largeur 70 cent. Toile. 


Rnitob. LAMBRICHS (E.). 


UNE NOCE AU VILLAGE, 


Deux jeunes mariés marchent en tête, suivis des grands 
parents et de deux autres couples mêlés à la solennité de ce 
que l'on appelle le plus beau jour de l'existence. Les gens de 
la noce entrent dans une auberge de village où les attend un 
joyeux banquet. Au seuil d'une maison voisine, se trouve une 
paysanne portant son jeune enfant. 


Hauteur 76 cent. Largeur 4 mètre, Toile. 
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78. LAMORINIÈRE (Francois). 
VUE D’'UNE ROUTE, 


Une route, bordée d'arbres de haute futaie, conduit à un 
village que l’on aperçoit dans le lointain ; à droite s'étend un 
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PARU. 


champ dans lequel un habile laboureur conduit d’une main 
sûre sa charrue attelée de deux vigoureux chevaux. 

À gauche s'élève une vaste habitation, et, sur un riche tapis 
d'herbesluxuriantes, paissent tranquillement des brebis et des 
moutons, sous la garde d'un pâtre et de son chien, tandis que 
dans les terrains labourés, quelques poules vont à la picorée. 

Toute cette composition est remplie d'animation et de 
vérité. 

Hauteur 83 cent. Largeur 4 mètre 24 cent. Bois. 


79. LAMORINIÈRE (Francois). 
SITE MONTUEUX, 


Sur un sentier qui descend d'une montagne s'élevant à 
gauche, on voit une bergère qui conduit quatre vaches. Au 
centre et partant du fond, une route passe devant une habita- 
tion rustique, avant de se prolonger et de disparaitre derrière 
la montagne. Un étang, qui baigne la partie à droite du 
tableau, s'étend jusqu'auprès d'une métairie, située à l’arrière- 
plan. 


Hauteur 41 cent. Largeur 61 cent. Bois. 


80. LEYS (HENRI). 


LE BROYEUR. 


Devant une table, qui supporte une pierre à broyer, se 
trouve un jeune garçon à la figure remplie d'expression et 
qu'encadrent de longs cheveux bruns, ajoutant à l'effet de 
cette charmante physionomie. Il a pour vêtements des culottes 
de velours et une casaque grise. Sur ses épaules retombe un 
large col blanc. Ses deux mains reposent avec force sur la 
molette qui lui sert à broyer du rouge. 


Auprès de la pierre à broyer, une palette, un grattoir, des 
tubes, une cruche en étain. Au mur à droite, sont accrochées 
deux vessies. 

Charmante composition offrant, dans ses petites dimen- 
sions, un spécimen délicieux du talent du célèbre artiste. 


Hauteur 26 cent. Largeur 20 cent, Bois. 


81. LEYS (HENRI). 


SCÈNE D’EXTÉRIEUR. 


Dans la cour d'une habitation, auprès de l'entrée d'un ves- 
tibule, l'éminent artiste a représenté une vieille femme assise : 
elle est absorbée par un travail de couture. Tout à côté, on 
voit un tabouret. Une petite fille, qui tient un panier, parle 
gravement à un chat, accroupi à gauche. Sur un mur à hau- 
teur d'appui, se trouvent un broc et un chandelier. Enfin, le 
long du mur de facade de cette paisible demeure, grimpent 
les rameaux d'une vigne. Dans le vestibule, qu'éclairent 
vivement les rayons du soleil, se dessine un escalier. | 

Personnages et accessoires, effets de lumière et d'ombre, 
tout concourt à l'impression produite par ce charmant 
tableau. 

Hauteur 14 1/2 cent. Largeur 41 cent. Bois. 


SFA TAPSS MADOU (JEAN-BAPTISTE). 
LES POLITIQUES D’AUBERGE. 


Dans une hôtellerie, se trouvent cinq personnages, y com- 
pris le maitre de l'établissement; mais l'attention se porte 
d'abord et se concentre sur les deux individualités les plus 
remarquables de cette réunion ; l'artiste les a marquées d’une 
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empreinte de préoccupation politique, qui en fait des types, 
comme aime à les saisir le talent observateur, profond et fin 
de Madou. 

L'un de ces types politiques est assis au centre, le bras droit 
appuyé sur un journal qui couvre en partie la table; de l’autre 
main, il tient son bâton, et fume en écoutant gravement la 
dissertation de son compère qui, debout, un journal à la 
main gauche, par les gestes solennels de sa main droite, 
semble commenter chaque parole qu'il prononce. Deux autres 
clients, assis devant le feu, causent avec l’aubergiste, sans 
s'occuper de la discussion engagée entre le couple politique ; 
sur la table, on voit une cruche, un verre, un pot à feu. 


Hauteur 28 1/2 cent. Largeur 38 cent. Bois. 


83. MADOU (JEAN-BAPTISTE). 
LE VIN DÉGUSTÉ. 


Un homme, presque entièrement chauve, à la figure de 
sourmet, est paisiblement assis sur une chaise garnie de clous 
dorés. À sa gauche, s'élève un escabeau sur lequel est déposée 
une bouteille de vin blanc, dont il s'est versé un coup en 
remplissant un verre qu'il déguste et savoure avec la gravité 
recueillie d'un connaisseur pénétré de son sujet. 

A gauche, près d'un buffet et par terre, se trouve un pa- 
nier rempli d'une collection de bouteilles. 


Hauteur 26 cent. Largeur 20 cent. Bois. 


84. O'CONNELL (M"®° FRÉDÉRIQUE). 
SUJET MYTHOLOGIQUE. 


Au pied d'un arbre, qui s'élève sur le bord d’un ruisseau, 
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une nymphe est endormie ; deux amours, cachés derrière une 
touffe de roseaux, surprennent la belle dormeuse, et cherchent 
à troubler son sommeil par leurs lutineries. 


Hauteur 26 cent. Largeur 20 cent. Bois. 


85. ROUSSEAU (THÉODORE). 
PAYSAGE,. 


Le premier plan du tableau est occupé par une plaine ver- 
doyante, longée à gauche par une route qui aboutit, vers 
l'arrière-plan, à un site boisé. 

À droite s'étend une mare, derrière laquelle on voit des 
terrains entrecoupés de petits massifs d'arbres. 


Quelques figures et un clocher que l'on aperçoit dans le 
lointain animent ce paysage. 


Hauteur 42 cent. Largeur 64 cent. Bois. 


86. SCHELFHOUT (ANDRE). 
ÉTÉ. 


Sur une large route, qui traverse la gauche d'un paysage 
situé au bord de la mer, un cavalier, suivi d'un chien, s 
dirige vers le fond du tableau. À gauche de la route, auprès 
d'une chäumière, paissent quelques moutons, sous la garde 
d'un berger assis à droite, non loin d'une colline boisée; 
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il cause avec une laitière. Au pied de la colline, on voit une 
petite habitation rustique, avec un enclos que ferme une haïe. 


Hauteur 38 cent. Largeur 48 cent. Bois. 


RONA 
87. SCHELFHOUT (ANDRé). 
HIVER. 


Un canal, que l'intensité du froid a changé en épaisse 
couche de glace, traverse la profondeur d'un paysage, décri- 
vant une courbe à l'arrière-plan. Plusieurs patineurs glissent 
et circulent sur la surface solide du canal. 

À la partie antérieure du tableau, on voit une femme qui 
cause avec deux personnages assis dans un traineau, attelé d'un 
cheval. Aux bords du canal, s'élèvent à gauche quelques 
habitations, et à droite des arbres dépouillés de leur feuil- 
lage. Le ciel est voilé par des nuées. C'est un hiver hollan- 
dais dans toute sa rigueur qui forme un piquant contraste 
avec l'Æté du même artiste, lui servant de pendant. 


Hauteur 38 cent. Largeur 48 cent. Bois. 


88. STEVENS (Josepn). 
LES PARASITES, 


Devant une écuelle contenant sa pâtée, auprès de la niche 
qui lui sert d'abri, se trouve un grand et beau chien de 
chasse. Tranquillement assis, il contemple avec indifférence 
trois moineaux qui, en francs parasites, viennent prendre 
part au banquet, sans y être invités. Un de ces convives 
intrus a même poussé la hardiesse Jusqu'à se percher sur 
l'écuelle pour mieux jouer du bec. 

La niche est adossée à un mur à hauteur d'appui, sur- 
monté de quelques pots de fleurs. 


Hauteur 26 cent. Largeur 20 cent. Bois. 
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89. VAN HOVE (Huerr). 


INTÉRIEUR D'UNE SACRISTIE, 


Un jeune thuriféraire en robe rouge, avec un petit col 
rabattu, tient à la main un encensoir qu'un autre enfant de 
chœur, en habit et en culottes bleues, agenouillé devant le 
thuriféraire, va garnir de son réchaud. 

Sur une armoire, qui se trouve en arrière, sont déposés 
une aube, une chasuble, un encensoir, des candélabres et un 
missel, rendus avec une grande finesse d'exécution. Au-dessus 
de l'armoire, une Sainte-Famille encadrée dans un autel en 
bois. 

Au fond, à droite, par une porte cintrée qui est ouverte, 
on aperçoit le banc de communion de l'église, ensuite un 
prêtre et un enfant qui le précède; ils reviennent de célébrer 
le service divin. 

Au premier plan, à gauche, se trouve une fontaine ; enfin, 
par une porte ouverte, on distingue un escalier, une lampe 
déposée sur un escabeau et d’autres accessoires, traités avec 
beaucoup de soin. 


Hauteur 66 cent. Largeur 77 cent. Bois. 


90. VERLAT (CHARLES). 


LE CHEVREUIL ET LA BICHE, 


A l'entrée d'un bois touffu, auprès d'une mare s'étendant 
à gauche, une biche broute tranquillement; mais sa sécurité 
n'est point partagée par un chevreuil qui se présente dans 
toute sa longueur et fait face au spectateur. À l'espèce 
d'anxiété trahie par son regard, on devine que quelque bruit 
suspect lui a donné l'alarme et le tient en éveil. 
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Les rayons lumineux du soleil éclairent vivement le che- 
vreuil et la biche, se détachant en clair sur le fond sombre 
du feuillage. 


Hauteur 82 cent. Largeur 40 cent. Bois. 


DIS VERSCHUUR (WouTErus). 
L'ABREUVOIR, 


Un villageois, monté sur un cheval bai et tenant en laisse 
un autre Cheval à robe blanche, s'est arrêté au pied d’une 
colline près d'un abreuvoir en pierres, qu'alimente une 
fontaine adjacente. Le cavalier y fait boire sa monture, 
tandis que le cheval blanc frappe du pied le sol, comme pour 
répondre aux menaces d’un chien qui lui montre les dents. 

Sur la margelle de l’'abreuvoir est assis un jeune pâtre, et 
de l'autre côté se trouve une paysanne, armée d’une cruche : 
elle est vivement éclairée par le soleil et s'appuie contre la 
colline rocheuse indiquée plus haut. À droite, le paysage se 
termine par une chaine de montagnes. 


Hauteur 86 cent. Largeur 50 cent. Bois. 


92. VERSCHUUR (WouTERus). 


UN INTÉRIEUR D’'ÉCURIF. 


Un palefrenier est occupé à préparer la ration d'un cheval 
blanc, qui se détourne à droite pour examiner un jeune gar- 
con, assis sur une petite charrette attelée d'une chèvre et qui 
vient d'entrer dans l'écurie. Le conducteur enfantin menace 
de son bâton un chien qui veut mordre la chèvre. 

Un cheval brun, caché en partie par l’autre cheval dis- 
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trait de son repas, est déjà revêtu de son collier, indice de la 
reprise des travaux. 

On remarque encore dans l'écurie deux autres chevaux, 
dont les tètes seulement sont visibles. 

Par la porte ouverte à droite, on aperçoit la campagne, 
vers laquelle se dirige une paysanne montée sur un âne 
et tenant un panier rempli de volailles. 


Hauteur 36 cent. Largeur 50 cent. Bois. 


PAR ET D'APRÈS DIFFÉRENTS MAITRES. 


93. CREMER. 
LA DÉCLARATION INTÉRESSÉE, 


Dans une pièce somptueusement meublée, est assise une 
dame d'âge très-respectable ; auprès d'elle, un jeune homme, 
en costume militaire, lui a pris la main gauche, et en 
appuyant sa main droite sur son cœur, adresse une déclara- 
tion passionnée, non aux charmes surannés de la vieille 
matrone, mais aux espèces sonnantes, qu'elle tient dans son 
tablier et qu'elle à puisées dans son coffre. 


Hauteur 67 cent. Largeur 57 cent. Bois. 


94. ARTOIS (ÉCOLE DE VAN). 


PAYSAGE AVEC HABITATIONS. 


À droite, s'élève une ferme avec ses dépendances, à l'ombre 
d'arbres de haute futaie; auprès, se trouve un chemin, qui 
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va se perdre à gauche dans les montagnes. Sur le chemin, 
s'abordent deux paysans. Le fond se compose d'un paysage 
montueux et bien boisé, 


Hauteur 62 cent. Largeur 83 cent. Toile. 


95. MILLÉ (FRANCISQUE). 
PAYSAGE ITALIEN, 


À J'avant-plan, à gauche, s'élèvent trois chênes au tronc 
rugueux, auprès desquels on voit deux personnages et un 
chien. 

À droite, sur un plan plus éloigné, s'étend une pièce d'eau 
que longe un chemin vivement éclairé par les rayons du 
soleil. Des pêcheurs tirent leurs filets; un paysan conduit 
un cheval chargé de paniers. 

Au fond, une chaine de montagnes boisées ; une source 
sest ouvert un passage entre les rochers, et vient tomber en 
cascade dans la pièce d'eau, qu'elle anime. 


Hauteur 92 cent. Largeur 73 cent. Toile. 


96. ÉCOLE ITALIENNE. 


Deux petits tableaux représentant des clairs de lune. 


Hauteur 20 cent. Largeur 14 cent, Toile. 


De CARRÉ (HENRI). 


Plusieurs paysans sont assis autour d'une table, buvant et , 


mangeant. 
Hauteur 32 cent, Largeur 27 cent. Bois. 
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98. DURER (École D'ALBERT). 


De saints personnages sont occupés à déposer dans le 
sépulcre le corps de leur divin Maitre. 


Hauteur 37 cent. Largeur 20 cent. Bois. 


99° RYCKAERT (GENRE DE). 


Devant une habitation rustique sont groupés autour d'une 
table les divers membres d'une famille villageoise. 


Hauteur 58 cent. Largeur 75 cent. Toile. 


100. INCONNU. 


Chiens de chasse poursuivant un sanglier. 


Hauteur 94 cent. Largeur 4 mètre 18 cent. Toile. 


101. INCONNU. 


Au pied d'un arbre est assis un jeune pâtre jouant de la 
flûte en gardant son troupeau. Près de lui, se tient son 
chien. 


Hauteur 1 mètre 30 cent. Largeur 95 cent. Toile. 


102. INCONNU. 


Portraits de deux jeunes enfants en costumes allégori- 
ques. 


Hauteur 82 cent. Largeur 65 cent. Toile. 
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103. INCONNU. 


Une soubrette achève la toilette d'une jeune dame, qui 
cause avec un cavalier. Celui-ci la salue et semble près de se 


retirer. 
Hauteur 55 cent. Largeur 41 cent. Toile. 


104. SCHALKEN (D'APRES) 


Deux petits intérieurs avec personnages. 


Hauteur 22 cent. Largeur 19 cent. Bois. 


105. INCONNU. 


Extase de Saint-Augustin. 


Hauteur 30 cent. Largeur 20 cent. Toile. 


106. OSTADE (D'APRÈS VAN). 


Un buveur tenant un broc. 


Hauteur 27 cent. Largeur 24 cent. Bois. 
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107. MAITRE INCONNU. 
RUINES D'UN TEMPLE EN ITALIE. 


Auprès d'un obélisque, sont réunis plusieurs personnages 
formant un groupe pittoresque. 


Hauteur 4 mètre 43 cent. Largeur 4 mètre 93 cent. Toile. 


108. MAITRE INCONNU. 
RUINES D'UN TEMPLE D'HERCULE, 


Animées par quelques visiteurs. 


Hauteur À mètre 43 cent. Largeur 4 mètre 93 cent. Toile. 


109. MAITRE INCONNU. 
PAYSAGE DE MONTAGNES, 


Avec une chute d’eau. Sur le premier plan, se trouvent 
plusieurs pêcheurs. 


Hauteur À mètre 35 cent. Largeur À mètre 77 cent. Toile. 


BD EE 


110. MAITRE INCONNU. 
SITE MONTUEUX. 


Au premier plan, on voit quelques personnages, entre 
autres une bergère qui garde des chèvres. 


Hauteur 4 mètre 35 cent, Largeur 4 mètre 77 cent. Toile. 
IUUR MAITRE INCONNU. 
PAYSAGE MONTUEUX, 


Un pont en pierre traverse un cours d'eau en réunissant 
deux montagnes. Au premier plan, divers personnages et un 
pâtre qui garde des vaches. 


Hauteur 4 mètre 35 cent, Largeur 4 mètre 77 cent. Toile. 


112. MAITRE INCONNU. 
VUE DE TIVOLI. 


Sur une montagne située à droite, s'élève un temple anti- 
que ; auprès, tombe une cascade, on voit des pêcheurs sur le 
premier plan. 


Hauteur 4 mètre 35 cent. Largeur À mètre 77 cent. Toile. 


113. MAITRE INCONNU. 
PAYSAGE BOISÉ, 


Ce site pittoresque est animé par des colporteurs, placés 
sur le premier plan, et qui chargent leurs ballots de mar- 
chandises. 


Hauteur 4 mètre 35 cent, Largeur 4 mètre 77 cent, Toile. 


LEO EEE 
UE E MAITRE INCONNU. 
PAYSAGE ET RIVIÈRE, 


Un cours d'eau traverse un site champêtre. Au premier 
plan, un groupe de personnes qui causent, et des enfants 
auprès d'un vieillard. 


Hauteur 1 mètre 35 cent. Largeur 4 mètre 77 cent. Toile. 


